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Figurines et modeles en terre mis au jour dans la ville de Kerma

Par Nora Ferrero

Depuis 1976, chaque campagne de fouilles apporte son
lot de materiel en terre: figurines anthropomorphes et
zoomorphes, ceramiques miniaturisees, modeles reduits de

barques et d'outils. Des objets semblables avaient deja ete
inventories par G.-A. Reisner lors de ses fouilles de

1913/1916 ". Dans l'ensemble, figurines et modeles sont
de facture hätive et de dimensions reduites, la majorite
mesurant entre deux et six centimetres de hauteur. La
cuisson n'est pas toujours homogene. Certaines pieces sont
bien cuites, d'autres ne le sont que superficiellement, et

quelques exemplaires ont simplement ete seches au soleil.
Les couleurs varient du beige-orange au noir. On observe
parfois les traces d'un badigeon d'ocre rouge. Ce materiel
archeologique se repartit en quatre categories principales:
figurines zoomorphes, figurines anthropomorphes,
ceramiques miniaturisees et petits cones.

Avec les modeles de recipients, les figurines %oomorphes

(PI I/i 2-20) forment la categorie quantitativement la mieux
attestee sur le site. Pour la plupart, elles representent des

bovides et des caprines, especes domestiques les plus
communes du cheptel Kerma. La schematisation des

formes et la rarete des details anatomiques n'autorisent
pas toujours une determination zoologique precise. Deux
types iconographiques sont a distinguer:

- L'animal est debout (PI. I/12-15). Ses pattes, courtes
et coniques, sont fagonnees de maniere rudimentaire. Le
sexe ne figure que sur de rares exemplaires. Un fanon est
parfois present.

- L'animal est depourvu de pattes (PI. I/16-17). Cette
absence traduit peut-etre la position couchee, eile pourrait
egalement deriver d'une volonte de simplification ou du
desir de limiter les risques de cassure. Ce sont avant tout
les bovides qui ont ete modeles de cette maniere.

On remarque sur certains bovides une bosse cervico-
thoracique, plus ou moins developpee (PI. I/13, 16).
Celle-ci existe egalement sur des statuettes decrites par
G.-A. Reisner. Toutefois, aucun zebu n'ayant ete reconnu
sur le site ä ce jour2, cette bosse n'est peut-etre que l'exa-
geration de la saillie du garrot de l'animal; eile pourrait,
par exemple, avoir servi ä differencier les taureaux des
vaches.

Les representations d'especes non domestiques sont peu
nombreuses. Contrairement ä l'elevage, la chasse n'a eu
qu'un role mineur ä Kerma 3. Outre deux minuscules
crocodiles - motifs parfois incises sur la panse de certains
recipients - quelques statuettes peuvent etre identifiees

comme des hippopotames, animaux figurant parmi le
bestiaire peint sur les parois des chapelles funeraires du
cimetiere oriental (PI. 1/19-20)4.

Les figurines anthropomorphes (PI. I/1-11) restent rares.
A l'exception de trois exemplaires, oil la tete est rendue

par une forme spherique (PI. I/9-11), elles nous sont par-
venues acephales. Certaines comportent ä l'emplacement
du cou une cavite, qui permettait sans doute de rattacher
la tete modelee ä part, comme le suggere la decouverte
d'une tete pourvue ä sa base d'une telle cavite (PI. I/i, 2,

4, 6). Plusieu"rs petits aufs en terre cuite, porteurs d'une
cavite de rattachement, ont ete retrouves; il pourrait
egalement s'agir de tetes (PI. I/5). Le modelage en deux
parties est bien atteste pour les rondes-bosses exhumees
en Basse-Nubie dans les necropoles du Groupe C, qui
appartient au meme horizon culturel que celle de Kerma5.

Le corps est cylindrique, avec une base soit legerement
evasee, soit au contraire pointue. La separation des jambes
n'est pas indiquee. Les bras sont amorces ou seulement
marques par des saillies arrondies. Si les seins et le nom-
bril sont parfois notes, le sexe ne l'est jamais. Dans
certains cas, le corps tres court donne aux figurines l'appa-
rence d'un torse.

Deux exemplaires, d'une facture plus soignee, s'ecartent
de ce schema (PI. I/7-8). Le corps est marque par une
taille resserree, une forte courbure lombaire et par la
presence d'un decor constitue, dans un cas, d'un faisceau
de perforations sur le thorax et, dans l'autre, d'incisions
horizontales sur le ventre. Ces motifs correspondent vrai-
semblablement ä une ornementation corporelle, tatouage
ou scarification 6. Par ces particularity, ces deux pieces
se rapprochent des statuettes en terre du Groupe C, qui
sont toutefois de dimensions generalement plus impor-
tantes.

Une troisieme piece fera encore l'objet d'une description
particuliere, car eile semble appartenir ä un type de
figurines different de ceux presentes jusqu'ici. II s'agit
d'une petite tete humaine, conservee jusqu'a l'extremite
inferieure du cou (fig. 1 Reconstitute, la figurine aurait
des proportions approchant, par exemple, Celles des
rameurs d'un modele de bateau en faience mis au jour
par G.-A. Reisner dans le cimetiere oriental7.

Le visage, tres allonge, est encadre par une coiffure qui
recouvre completement les oreilles. Le front est fuyant,
les arcades sourcilleres proeminentes, le nez etroit, les
levres eversees. La physionomie representee est celle d'un
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Nubien 8 et trouve ses paralleles dans certains bas-reliefs

egyptiens de la xvine dynastie. L'allongement du visage
et la ligne, quasi verticale, qui reunit l'extremite du nez
a la saillie du menton, ne sont du reste pas sans evoquer
le style amarnien. Relevons que cette tete a ete decouverte
dans les niveaux de destruction d'une habitation (M 21),
ou des ceramiques se rattachant au Kerma classique final
et ä la xvine dynastie ont ete recueillies 9.

Aucun attribut specifique ne permet d'identifier les

figurines, tant anthropomorphes que zoomorphes, a des

divinites.
II est rare que la ceramique miniaturisee (PI. II/1-13) redete

la variete et la qualite de la production ceramique contem-
poraine io. Sur ce point, les modeles de Kerma, de tres

petite taille, ne font pas exception. Les formes sont
generalement simples: bols, coupes, jarres a panse sphe-
rique ou ä panse ovo'ide qui, pour ces dernieres, n'est

pas evidee. Les decors, peu frequents, sont composes de

motifs figuratifs isoles (fleur, animal) ou geometriques
(triangles, chevrons, etc.). La pate est le plus souvent
grossiere. Le fragment d'un minuscule vase-tulipe, rouge
ä bord noir, represente Tun des rares modeles de
ceramique fine (PI. II/8). II convient peut-etre d'inclure dans

cette categorie les pieces de forme tronconique ä base evasee,
plus ou moins concave, et au sommet partiellement evide
(jarres-silos, supports de vases?) (PI. II/14-17). Plusieurs
d'entre elles etaient en tout cas associees ä des ceramiques
miniaturisees. *

Les petits cones (PI. II/18-19) constituent la derniere
categorie de notre materiel. II peut s'agir de pions de jeu,
de jetons, voire de modeles de pains ".

A ces categories principales viennent s'ajouter quelques
pieces isolees, telles que meules, molettes de potier, «poids
de tisserand», modeles de barques (PI. II/20-22).

La repartition de ce materiel est limitee ä la ville antique.
A la difference d'autres cultures nubiennes, le depot de

figurines dans les tombes ne semble pas avoir ete pratique
par les populations Kerma; les pieces recueillies par
G.-A. Reisner dans le cimetiere oriental provenaient pres-
que exclusivement des deblais accumules autour d'une
chapelle funeraire I2. Les travaux en cours dans la necro-
pole apporteront sans doute des precisions sur ce point.

Si les figurines zoomorphes et les modeles de recipients
sont uniformement distribues dans toute la ville (quartier
religieux, quartiers d'habitation, fortifications), les
figurines anthropomorphes paraissent liees aux maisons I?,

alors que les cones ou les modeles de barques se ren-
contrent avant tout dans la deffufa et la zone cultuelle
qui en depend. II est difficile de savoir si cette repartition
correspond ä une realite ou si eile est due au hasard des
decouvertes, l'echantillonnage dont nous disposons n'etant
pas encore suffisamment representatif. Figurines et modeles
ont ete inventories dans des niveaux dates aussi bien du
Kerma Moyen que du Kerma Classique. L'analyse des
pieces correspondant a ces deux phases n'a mis en
evidence aucune predominance de type morphologique, ni
technique particuliere. En ce qui concerne le Kerma

" * sjfc

1. Tete de Nubien (hauteur 3,3 cm). Photo J.-B. Sevette.

Ancien, la question reste ouverte, les donnees sur l'habitat
primitif demeurant trop fragmentaires.

Pour ce qui est de la fabrication du materiel, les
variantes techniques et morphologiques suggerent une
production de type domestique plutot qu'une production
specialisee, destinee ä la vente, comme le proposait
G.-A. Reisner. Si, dans bien des cas, l'elaboration plas-
tique des pieces semble impliquer le travail d'un adulte,
on ne saurait exclure que des enfants aient participe ä la
production.

Quant aux fonctions qu'ont pu avoir ces objets, elles
restent difficiles a cerner. Seul un faible pourcentage des

objets a ete decouvert dans un contexte significatif ä cet
egard. Cela tient pour beaucoup ä la problematique de
la fouille, qui implique des decapages de grandes surfaces
destines ä faire ressortir le plan regulateur de la ville.
En 1913-16, plusieurs centaines de fragments, pour l'es-
sentiel des cones et des figurines zoomorphes, avaient 6te
retrouves ä l'interieur de deux magasins menages dans le
massif oriental de la deffufa, consideree a l'epoque comme
un centre administratif et commercial. Les fragments
etaient associes a un grand nombre d'empreintes de sceaux
et de petites masses de limon. L'homogeneite du depot,
avec notamment une terre identique pour les trois
categories d'objets, montrait que ce regroupement n'etait
pas fortuit. Aussi G.-A. Reisner inclinait-il a considerer
figurines et modeles comme des ex-voto I4. Cette
interpretation parait d'autant plus justifiee qu'une nouvelle
etude de la deffufa a conduit a reconnaitre la destination
cultuelle de l'edifice. Une telle interpretation pourrait par
ailleurs expliquer la facture schematique du materiel:
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dans la mesure ou ces objets repondaient ä un dessein
avant tout fonctionnel, leurs qualites formelles importaient
relativement peu.

Certaines trouvailles recentes vont egalement dans le
sens d'une interpretation religieuse. Relevons en
particular la presence d'un lot de modeles dans un depot de
fondation d'une annexe occidentale de la detlufa '5. Six
figurines animales (hippopotames, crocodiles, bovides),
une vingtaine de cones, un fragment de vase-tulipe, des

epingles en os, une boule en bronze, une perle en or
faisaient partie du mobilier de la fosse partiellement
pillee. La poterie miniaturisee, accompagnee de petits
simulacres d'offrandes et d'outils, est du reste une compo-
sante classique des depots de fondation l6.

II est probable, cependant, que ces objets ont revetu
bien d'autres significations aux yeux de leurs utilisateurs.
Le fagonnage de miniatures releve d'une pratique fort
repandue dans le temps et dans l'espace, dont les motivations

peuvent etre aussi bien religieuses que profanes 17.

P.-J. Ucko a souligne l'extreme diversite d'usage des

figurines anthropomorphes et son argumentation nous
parait s'appliquer ä l'ensemble de notre materiel ,8. Sans
doute peut-il s'agir d'ex-voto - temoins, par exemple, d'un
culte domestique - mais aussi, dans un contexte urbain,
de jouets, d'objets lies ä des rites d'initiation ou de vehicu-

les de magie sympathique. Rappeions ä ce propos que
plus de trois cents petits objets et figurines en limon
accompagnaient les textes d'envoütement decouverts ä

proximite de la forteresse de Mirgissa, en Basse Nubie '9.

Mentionnons egalement que certaines de nos figurines
paraissent avoir ete volontairement percees.

En conclusion de cette presentation, dont nous aime-
rions souligner le caractere preliminaire, deux constata-
tions s'imposent. D'une part, la difficulte de classifier ce
materiel archeologique, etant donne ses caracteristiques
et un etat de conservation souvent mediocre, et, d'autre
part, la vision encore tres superficielle que nous en avons.
La poursuite des travaux dans la ville et dans le cimetiere
oriental, notamment dans les chapelles funeraires, en enri-
chissant l'inventaire de cette production, pourrait mettre
en evidence une variete plus grande qu'il n'apparait
actuellement. Dans le domaine de la ronde-bosse propre-
ment elite, par exemple, dont l'existence n'est attestee, a ce
jour, que par un unique fragment, long d'un peu plus de

sept centimetres, appartenant ä la patte posterieure d'une
statuette zoomorphe, vraisemblablement un bovide
(PL I/21). Enfin, des fouilles plus detaillees de certaines
unites d'habitat, avec l'etude de la diffusion des objets
et du mobilier associe, devraient faciliter la lecture
interpretative de ces figurines et modeles.
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